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radu&ion.--Lé eigrieuir eft loin du méchant, mais les priéres du juift
feront exaucées.)

Au-deffus de la porte de l'entrée:-ýPlancus Magnus Cn f-ael. Mac. i. _G.
(T-aduaion.-ll y avait beauêoup de pleurs en Ifraël.)
Le fervice a été célébré ce matin par. les Eccléfiaaiques Français; mais le

cle é; toés les ordres réligieux, tous les magiftrats des villes, ont affflé à
la cerenionie, avec un zéle qui miéritè notre rèconaiffance la plus vive.

Apr2s là Meffe, le Prince de Condé s'èel levé, et a parlé aux Français

qui étaietit'préfens en ces termes:
" C'ef dans l'amertume de nos cd:urs, Meilleurs, que nous venons de

rendre le dernier hommage que le plus profond refpeEt, et l'attachement le

plus illiniité pnr 'infdrtuné Lôuis XVI, nous ont prefcrit de rendre à fa
mémoire.

"Si notre attàhement et notrie fidélité,inébranlables n'ont pu le fauvèr des
horreurs de fon dePin, nous l'avons au moins, fuivi à fa tombe, où le plus
atroce des crimes a précipité le plus malheui-eùx des Rois. La douleur,
quelque foit fa durée, ne tarira jarnais la fource dç nos larmes, et tout hom-
me de bien et fenfibl doit être affligé d'avoir à déploier en même tems la per-
te de fon Roi et les crimes de fa patrie. i

" Mais vous favez, Mcffieurs, que c'ëft une maxime en. Franc g'e le Roi.
ne meure jamais. Puiffe le Ciel préférver des dangers qui le menacent, ce
précieux enfant, qui né pour vivre heureux, n,'a encore rien connu de a-
vie que le malheur d'être né! Mais quel que ibit le fort qui l'attend, il ne
peut être qu'agréable au Seigneu- qu'il meure auLpiéd de fou autel (comme il
eff de coutume en France) Cédons à la preniiere émotion de notre ancien -

attachemnt pour nos Rois, et à ces voeuk ardens qui foinent la fubflance
'de notre loyauté à notre Légitinie fouverain. Le Roi eft mort, Meffieurs,
Le Roié It mort-Viv¯e le Roi!

'Lé cri fut répété par toute la Noblete, qiii avec la plus grande fympathie
avait entendu l'adreffe, et l'antienne " Dieu Sauve le Roi".
- Le fervice continuera neuf jours, nuit et matin. Neuf Gentilfhommes

de la Garde doivent relier près de la voute, et durant ce tems là, il y aura
deux prêtres conftamment en priéresi

Procédés de la Conveitiox. Natioiale de Fraince.
Le ïer de Février, io jours aprèsla mort de Louis XVI, la Convention'

a palré un décrêt de guerre contre l'Angleterre et la Hollande. Les princi-
pales raifons données pôur la déclaration de guerre contre l'Angleterre, et
auxquelles le Lord Grenville a particulierement répondu dans ion difcours
en Parlement le iz du même mois, font,

1. Le refusde l'Angleterre de correfpondreavec l'Ambaffadeur de France,
P. Le refus de reconnaitre les pouvoirs de la Convention.

3. L'arrêt de l'exportation du bled &c. en France.
4ý La prohibition de la circulatioi des Affignats.
5. L'Aae du Parlement relatif aux étrangers.
6. L'Augmentation des forces terreftres et maritimes de la G. Bretagne.

7. LlInterruption des opérations de la France dans les Païs Bas.

8. Avoir ordonné à l'Ambaffiadeur Francais de fortir 'de la G-rande,
Bretagne. 9'


